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•dans notre dernière livraison, a été voté à la fois par le Landtag 
-et le Herrenhaus prussiens. Il ne lui manque que la sanction 
royale qui ne saurait faire défaut.

Au cours de la discussion dans le Herrenhaus, le cardinal 
lvopp a déclaré que bien que résultant d’un accord intervenu 
entre l’épiscopat et le gouvernement, le projet ne donne pas com
plètement satisfaction 
cependant.

—Nous avons
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IIaux catholiques. Tel quel il l’accepte

à, enregistrer la mort de deux prélats allemands 
très distingues : Mgr. Koinp, ancien évêque de Fulda, archevêque 
élu de Fribourg, et Mgr. de Reiser, évêque de Rottenburg (Wur- 
temberg).
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Suisse. Dans l'un des derniers numéros de l’Univers-Monde, 
le correspondant genevois de ce journal résume l’histoire de la 
Suisse au point de vue de la liberté religieuse. Ces brèves consta- 
tâtions sont à reproduire. Les voici :
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un canton, la guerre commence dans un autre ; dans quelques- 
uns, elle est en permanence. Il eu est un, celui d’Argovie' qui 
tient à rester dans cette situation, et qui a fait souvent parler de 

’ .Boniment il vient de rendre un décret interdisant toute 
Wé* ri*?6 na,,ro,lt P»8 «ubi un examen de ma-
■ur"* Al éc°le cantonale, et cette mesure atteint même les jeunes 
gens qui se destinent à l’étude de la théologie. Mais elle vise eu 
geneial les catholiques. Les protestants, en effet, n’éprouvent 
nulle répugnance à envoyer leurs enfants à l’école cantonale, qui 
est protestante et libre-penseuse ; les catholiques, ail contraire 
qui sont jaloux de sauvegarder la foi de leurs fils, les placent de 
preference dans les établissements religieux des cantons de Lu
cerne, de Schwitz et de Zug. Les voici maintenant avertis que
noint ,V éîr'U1‘e“ d.e,maturité' ces pieux étudiants ne parviendront 
point à etie acceptés comme curés ou vicaires dans le canton, et. 
s ils en appelaient au pouvoir fédéral, celui-ci répondrait que tout 
est pour le mieux dans le meilleur des mondes.”

Toujours et partout cette prétention de traiter 
‘lues en parias dans leur propre pays.
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Suède.—Un vent de persécution souffle sur la Suède et les 

tyranneaux du pays sont en travail de règlementations législa
tives destinées à étouffer le catholicisme dans ce pays.

La Suède, convertie au catholicisme an douzième siècle, passa 
au protestantisme sous Gustave Wasa et du règne de ce dernier
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